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-,trpents, qui exige des sarclages énergiqiies afit (le dCruirc les inu-
valises plantes et les remplacer par (les bonines, on porr i la main
d'ouvre li sa disposition le permet emphloyer ceit voyages (le fumier sur
quqtre arpents de terreengraissés sur irice out sur prairie tiî'a,îtonitne
et semas au printemips en patates et e'n blé-d'inide,25 voyages ainsi cru-~îoés-oîtvtîque le friche soit bon-suiffisent jbotr obtenir une bonne
récolte, pourvu que les labours, semiages et sarclages soient patrfalits
let nombreux. Rieste 100 voyages de fuîmie'r qui engraisseront convena.-
blemnit 2 arpents de clituilîn seules esn betteraves ou eii navets, nitres
' ite culture soignée Reste 4 arpents il nettoyer ; oit petit le fire jiar
-la culture dles f'èves, ou maine des pitos qiju ctant seules par raiîgd,
bien sarclés doniîaront une bunne récolte saeins atutre excitants qti un
:pen de plitre, de chaux, de cendre oit de toute atutre nmatière fertili-
tsante On voit par lit que la rotation de C dits est pu.,sible sans beatu-
-coup de fumier. Maiiteaant, faut-il entreprendre une semblable

l'activité, lamourdu progrès, l'abondance de main d outvre, etc , ete,fne sont pas donnés à tout le monde.

-~Cave à fumier.-Nois aurions l'intention de creuser une fosse
idans nos étables afin dé mettre les fumiers à l'abri potir en tirer tott
3!e profit ei plaiçant nos animaux lutoeur de cette fosse Nonisvoudrions
'savoir si 1 odeur dit fumier purrait causer quelque dommage aux
ýûnimaîix. T D.. Pointe-aiix.Trembles.g JZqose.-Plus le fumier sera tassé, moins lit fermentation sera4 grande et mo nls il y nitra d odeur. Cependant lieus conseillons, dans

toits les cas, une ventilation complète danis toutes les caves -à ftumier
Deux ventilatetîrs d'environ tîn pied carié en dedans, partant du dessus
de la cave et traversant le bitiment, et dépassant la couverture de
trois ou quatre pieds, devront suffire.

Lsvaches canadiennes sont-elles pltus alaisttgeuses, enjvue de la laiterie, dans une paroisse pauvre en p.tturatge iet ces
animaux donneront-ils alitant de profit pour ce qu'ils consomment
que les races étrangères ? D. Il Poinue.aux-TlremblestRéponse -A notre avis, la vache canadienne est la seule qui rêsis-
teraitatix mativais traitements trop habituels dans nos campiagnes,taute
de p-.àturage, d'ombre et d'eau pture en abondance. en été ; fatute de pro-
preté, de nourriture abondante, d'air pur, de pansementî, etc , en liver.

Manis il y a pltus; la vache canadienne bien choisie, Ct bien traitée
depuis son bas tige équivaudra aux meilleures vaches laitieres du
monde entier, si l'on tient compte de la nourriture donnée. Nous
avons redit toutes ces choses bien des fois dans le Journal, mais Il
nous fatudra les redire encore sans doute

Nouts représentons aujourd'hui une vache Jersey très estimée auxi
EtausUns et untaureau Guernesey de prix. On verra combien ces

aitlanux essmblnt à l r-ce anaiene qid'ailleurs, a une mC'me
Bronchite.

lollsictir,-Une maladie a fait soit apparition ici, depuis deux
.anIs, (t au-mente tous les, anîs. J'aL iaclte il y a trois ails
--*unî beau veau ayrshirc et depuis, la maladie a commencé. Voici:

1 e eaux veniant de ce june tatireau sont beaux, mais ils nî'ai-
nient pas à boire et, dle plus, ils bout sujets à avoir ce qu'on ap-

plevulguaireient le sotille. Cela commence eii juillet ou août,
et le dépérissemenit se fait percevoir chez le veatt attaqué-; je dis

'-.oujoturs les veaux: il faut remarquer qu'il îî'y a que les veaux qui
'Bout atteinîts de cette maladie, et presque toujours ils meureit.
T ~ous, amis et autres, avons essayé le tabac, peppermint à vers,
: fnmée, alcool, ammonîiac, sucre, huile et rien n'y a fait. Ayant
fait l'examen de l'animal mort, ont a trouvé lin rotuleau de vers
long de trois polices qui bouchait la respiration complètemenit.

* es vers sont gros comme des fils ou des crins et longs de six à
:.'liuit Pouces. Les symptômes, outre le dépérissement, sonît les

iuivallts : l'animal tousse, manque d'appétit, lie parait auîcune-
/.-Ment souffrir d'aucunîe partie de lui.umême.

Maskinongé, Polit.

. pu.Dîis nie dit qu'il en adeuix qui ont les symptômes de cette
mnaladie, ils>sont très iîîeoîmodés, l'âge est d'un an au printemps
.-Rïi'ONSE. Jronchite vermneuse. La présence de .vers, Jilarta

- *bronchalis (stron pies filaires) dans les poumons des veaux lî'est
* :pas rare, dans les etndroits oit les champs polir pâturage sont bas,

et exposés aux inondations du printemps Ces vers prodtuisent des
15 mptômes semblablesù ceux décrits datns la lettre publiée plus haut.

lOîe devrai pas faire paitre le jeune bétail sur les terrains que
nous venons de mentionner, au commencemnit de l'été. Le trai.

* ,tement u'1on a trouvé le Pîus efficace est de faire respirer des
$.vapenrs ~e térébenthiie opé ration qui se pratique en faisant bril.

.ler quelques copeaux Jepin sur lesquels on a versé quelques
.nces deprit de térébenthine, dans une stalle cls aslqell

oit lauisse piétitre. uit courant d'air mnagé de atiiéret à ce qu1e
les vaupeturs dégagées lie protdtisenit pas trop d'irriain Oil
petit applhiqtuer ce traitemnt tine fois par semaine pentdanit quel.
ques semnîes. Oit devrait iaussi admîiniîstrer toits les deux jours,
penîdanît ttîe semîatine taie dose d'titi demi onîce de térébeitline
miêlé à six oncees d'huile de lin. Il faut tensir les veaux att sec et à
la chleutr, et les bient nouîrrir et unêler à. leur nîourriture dtt tour-
teail 'pain) dle liii Lorsque les symuptômeic; d'irritationi des
brotiesf et la tot\- soît disparus, donez un dritchine dle sulfate
de for' ('ousperose rerle) danîs uîie livre de' gruau d'Avoinîe bien
sucré avec (le la nichasse, inatiti c t soir, l.eifluît lit e semine.

E A. BARNARD, E CR., DIRECTEUR JOUR. Acta., NloNTRÉ-AL.
Jloseii,-Auriez-vous la comiplaisane de me dire à qui

il fitut s'adresser pour savoir comment il se fait que les
souscripteurs dle la société d'agr'iculture du cointé de Becr.
tîtier ne reçoivent pas le Journal d'agriculture. Nous avons
ici un grand nombre (le souscripteurs qui ne retirent d'autres
bénéfices de leur souscription que le Journal. Il y a plus
d'un an que ces gens ont souscrit et il attendent encore
le journal. Ce désappointemenit est la cause que ces gens
là ne voudront plus souscrire à l'avenir.

J'ai pourtant envoyé les listes remplies aussit6t que j'ai ou
les blancs.

Je croyais que c'était vous qui étiez le gérant du journal,
c'est pourquoi je m'étais adressé à vous l'été dernier. Vous
m'aviez répondu que les nouveaux souý;eripteurs de l'année
dernière ne recevraient le jounal qu'au mois de novembre:-
j'ai assez bien réuusi à leur faire comprendre les raisons qu'il
y avait pour attendre jusque là, mais nmaintenant à la fin de
février et pas plus avancé, je ne sais plus que leur dire - je
fais bien ce qtîc je puis pour leur démontrer que l'adminis-
tration du journal est évidemment mauvaise, que les admi-
nistrateurs, étant payés par le gouvernement, n'ont aucun
intérêt à avoir un plus ou moins grand nombre d'abonnés:
et je leur dis de s'adresser à leur représentant pour savoir
d'où provient le mual.

En nie donnant les renseignemnents ci-dessus, vous m'ou-
blig-erez. Votre obt. setvit.,

A. DEmERS, Sect. Très. S. A. 0. B3.
Berthier, 21 février, 1882.
Le Journal a été expédié en février, comme notus l'avions promis.

Mr Demers aurait dû lire l'avis aux secrétaires publié dans ntotre jour-
nal d'octobre Ses remarqt.eb itititltanucs ie nous atteignent pas.

.Ioisieii,-lo. Le phtosphtate de chaux, le plâtre, la chaux
et les cendres sont-ils de bons engrais sur les terres jaunes ou,
de sable dans le but de cultiver la canne à sucre ? 2o. Est-il
suffisant de rouler la graine dans ces engrais, ou s'il faudrait
ajouter une couche sur les sillons ? 3o. Lcs endroits où le
sarrazin gèlecsouvent en août sont-ils propices à la culture dc
la canne à sucre. P. P.

Saint-Paulin, 28 février, 1882.
Réponses.-] o. Sans doute. 2o. Non, au contraire, il fau-

dra 6300 -à 900 lbs de superphosphate pour que la récolte
soit sensiblement affectée par ces engrais. Semer sur le der-
nier labour, avant hersage. 3o. CNon, le sorgh gèer
comme le sarrazia et vous perdrez tout.,logcr

Avoine de Russie.-Je vois d'après le dernier numéro du
journal que l'on vous demande où se procurer de l'avoine de
R~ussie. Voulez-vous répondre que M. L. Robitaille, phar-
suacien de Joliette, et moi cn avons importé l'année dernière,
et cette année nous pouvons en vendre quelques minets. Jes-
père que pour encourager la culture, pour Dns canadiens,
vous réponderez à votre abonné par le journal.

CHARLES B. H. LFPROHON, Joliette.
A. S. J'ai de l'avoine '« Fortune" qui m'a donné qua-

rante cinq minots de la semence de 2 minotý, et que j'estime
autant que l'avoine de Russie.


